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PRESENTATION DE JESUS AU TEMPLE 

PURIFICATION DE LA TRES SAINTE VIERGE MARIE 

07 février 2021 – Année B 

Chers frères et sœurs, 

Alors que vous venez d’éteindre vos cierges, puisse le Seigneur symbolisé par eux, 

éclairer maintenant nos esprits et nos cœurs et nous aider à entrer dans ce mystère joyeux 

que nous célébrons. 

Pour cela, si vous le voulez bien, reprenons notre évangile pas à pas… 

Quand fut accompli le temps prescrit par la loi de Moïse 

pour la purification, 

les parents de Jésus l’amenèrent à Jérusalem 

pour le présenter au Seigneur… 

Comme ils sont beaux et édifiants Joseph et Marie, plus que jamais unis par cet enfant 

dont ils sont les parents mais dont ils savent aussi qu’Il est à Dieu, qu’Il est Dieu…  

Et, bien que Marie n’ait pas besoin d’être purifiée puisqu’elle a gardé sa virginité en 

enfantant, et, bien que Jésus n’ait point besoin d’être racheté puisque c’est Lui qui va 

racheter le monde, les voilà sous le pas ferme de St Joseph, le chef de cette ô combien 

sainte famille, accomplissant ce qui était prescrit par la loi de Moïse… 

Ainsi donnaient-ils l’exemple à tous les saints parents que vous êtes, lorsque vous 

amenez vos enfants sur les fonts baptismaux, ou même simplement ensuite à l’église pour 

l’offrande de nos vies au Seigneur qui se réalise à chaque messe… 

Oui, Dieu se réjouit – comme votre curé en son nom d’ailleurs – lorsqu’Il vous voit vous 

mettre en route avec vos enfants pour aller à sa rencontre… (« rencontre » tel est le nom 

que l’on donne en Orient à cette fête). 

Oui, vous êtes beaux et lumineux en arrivant sur la place de l’église pour avoir part au 

St Sacrifice de la Messe… C’est une belle démarche de foi que vous accomplissez comme 

ces cierges le symbolisaient tout à l’heure… 

Chers enfants et chers jeunes, rendez-grâce à vos parents de vous amener ainsi à la 

messe !  

Et si vous venez seuls, priez pour qu’un jour vos parents comprennent la grâce que Dieu 

réserve aux parents qui accompagnent ainsi leurs enfants pour se sanctifier en son Temple 

Saint, en son église. 

Et si vous, chers parents, venez aussi seuls parce que vos enfants ne sont pas là ou plus 

là, amenez-les tout de même dans votre prière et confiez-les à Notre Dame et à Saint 

Joseph. 

Joseph et Marie vinrent donc offrir 

le sacrifice prescrit par la loi du Seigneur : 

un couple de tourterelles 

ou deux petites colombes 
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Les Pères de l’Église ont abondamment commenté le sens de cette offrande, y voyant 

non seulement le signe de la pauvreté de Joseph et Marie, mais également dans la 

tourterelle, l’évocation de la louange continue et dans la colombe, la douceur ou encore la 

chasteté et la simplicité… 

En effet, nous dit Bède le vénérable
1

, la colombe aime par instinct la simplicité, et la 

tourterelle la chasteté. En effet, si la tourterelle vient à perdre sa compagne, elle n'en 

cherche pas une autre. C'est donc pour une raison mystérieuse qu'on offrait à Dieu une 

tourterelle et une colombe pour être immolés, parce que la vie simple et chaste des fidèles 

est aux yeux de Dieu un sacrifice agréable de justice. -  

« Soyons simples comme la colombe, fidèles et doux comme la tourterelle, en concluait 

Bossuet
2

, ajoutant cependant, mais ne croyons pas pour cela être innocents comme le sont 

ces animaux : notre péché est sur nous, et il nous faut mourir dans la pénitence… ces 

petits animaux ayant été sacrifiés pour Jésus qui lui-même se sacrifiera pour nous alors 

que c’est nous qui devrions mourir pour nos fautes... une autre mort nous est donc 

réservée : mort de la pénitence, mort aux péchés, mort aux mauvais désirs ! » 

Puisse Notre Dame, qui nous l’a redit à Lourdes comme à Fatima, nous aider à faire 

pénitence… 

Puisse Saint Joseph, grâce auquel cette année qui lui est dédiée nous offre la possibilité 

d’obtenir la rémission des conséquences de nos fautes par l’obtention d’indulgences
3

, 

nous aider à recourir fréquemment au sacrement de Pénitence ! 

Or, il y avait à Jérusalem un homme appelé Syméon. 

C’était un homme juste et religieux, 

qui attendait la Consolation d’Israël, 

et l’Esprit Saint était sur lui. 

Sous l’action de l’Esprit, Syméon vint au Temple. 

Magnifique persévérance, comme celle de la prophétesse Anne du reste… 

Ils attendaient… 

Force de la foi et de l’espérance qui ne désespèrent pas alors que les années passent… 

Puissent nos venues à l’église, sous la conduite de l’Esprit Saint, nous aider à cette 

persévérance dans la foi « jusqu’au bout » … C’est peut-être une grâce à demander… Que 

le jour où nous remettrons notre âme à Dieu ne soit pas trop loin de celui où nous serons 

allés à l’église pour la dernière fois… 

Et que, comme pour Syméon mais aussi évidemment pour Joseph et Marie, l’Esprit Saint 

soit cette invincible force qui nous mène à l’Église… 

N'y allons point par coutume, par bienséance : ‘Les vrais adorateurs adorent Dieu en 

esprit et en vérité’ ; c'est le Saint-Esprit qui les meut, et ils suivent cet invisible moteur.
4

 

A propos de ce Syméon, permettez-moi de vous faire part maintenant de cette réflexion : 

comme il est étonnant que ce ne soient pas le ou les prêtres du temple qui reçurent 

l’enfant-Dieu et accomplirent le rite légal, qui se mirent à bénir Dieu… mais un simple laïc, 

un vieillard… 

Maria Valtorta décrit ce qu’elle a vu de cet instant, en disant que certains furent pris 

d’un fou rire et que des membres hautains du Sanhédrin hochèrent la tête et regardèrent 

 
1 Cité in St Thomas d’Aquin , Catena aurea n°9222 
2 Bossuet. Élévations à Dieu sur tous les mystères. XVIIIème semaine. 
3 Cf. décret de la Pénitencerie apostolique, le 8 décembre 2020. 
4 Bossuet. Élévations à Dieu sur tous les mystères. XVIIIème semaine. 
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Syméon avec un air de compassion ironique, pensant que son grand âge lui avait fait 

perdre la raison. 

Je ne sais si le prêtre qui a accueilli sur les fonts baptismaux d’Alençon Thérèse Martin 

avait perçu ce qu’elle deviendrait, ou celui qui le fit à Wadowice pour un certain Karol 

aussi… 

Quoi qu’il en soit, priez pour que nous, prêtres, nous accomplissions avec une grande 

docilité à l’Esprit Saint, notre ministère, afin que nous sachions - comme Notre Dame, St 

Joseph, Syméon et Anne - nous émerveiller des merveilles que Dieu accomplit par nos 

mains et nos lèvres…  

Prions aussi pour que, ceux que l’âge fait ressembler à Syméon ou Anne, aient la grâce 

de pouvoir s’émerveiller du baptême de leurs petits ou arrières petits-enfants… 

Que nos yeux à tous voient le salut 

qu’il a préparé à la face des peuples 

 et qu’il donne par les sacrements, dont celui du Baptême… 

 

Lumière qui se révèle aux nations, en particulier lorsque celles-ci acceptent l’Évangile 

en étant également baptisées… Puisse la nôtre ne pas se tromper de lumière… il ne s’agit 

pas de celle de Rousseau, de Voltaire ou de la révolution française, mais bien celle qui 

vient du Christ et de Lui seul ! 

Que nos yeux puissent voir également la gloire qu’Il veut donner un jour totalement à 

son peuple Israël… ce sera à la fin des temps, comme nous l’enseigne le catéchisme de 

l’Église Catholique. 

Je vous le cite 
5

:  

La venue du Messie glorieux est suspendue à tout moment de l’histoire, à sa 

reconnaissance par " tout Israël ". L’entrée de " la plénitude des juifs " dans le salut 

messianique, à la suite de " la plénitude des païens ", donnera au Peuple de Dieu de " 

réaliser la plénitude du Christ " dans laquelle " Dieu sera tout en tous ". 

Prions aussi à cette intention de la conversion du peuple d’Israël. 

Il y aurait encore tant à dire… 

Juste une dernière chose puisque nous sommes dans l’année de St Joseph et que nous 

en sommes à notre deuxième des 7 dimanches qui nous préparent à sa fête. 

Je vous invite d’ailleurs à retrouver, et peut-être à imprimer pour votre oratoire, ce très 

beau tableau de Georges de La Tour qui se trouve au Louvre, où l’on voit St Joseph dans 

son atelier éclairé par un cierge tenu par Jésus une fois retournés à Nazareth, comme le 

concluait notre évangile... 

Faisons donc un ultime arrêt sur cet instant où St Joseph entendit Syméon annoncer 

qu’un glaive de douleur transpercerait l’âme de sa chère et si tendre épouse et que son 

fils relèverait certes beaucoup en Israël mais serait aussi un signe de contradiction… 

Rien ne fut dit le concernant, Syméon visant surtout l’heure du Golgotha où Joseph ne 

serait présent, devant mourir avant. 

Mais comment ne pas penser que son cœur si délicat ne fut pas profondément touché 

lorsqu’il entendit ces paroles, d’autant plus cruelles qu’elles étaient à la fois si précises et 

si vagues, qu’elle pouvait tout faire redouter
6

… 

Si bien qu’ensuite, en devant fuir en Égypte, il dut se demander : alors c’est pour 

maintenant ? Et même si Dieu le réconforta ensuite pour qu’ils revinssent à Nazareth pour 

 
5 C.E.C n° 674 
6 Père Michel Gasnier, o.p, Les silences de St Joseph, Le Laurier 2004 p°99. 
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que Jésus y grandisse en âge, en grâce et en sagesse, il dut ensuite se demander – durant 

toutes ces années jusqu’à son trépas… c’est pour quand… Et nous le savons, c’est du Ciel 

qu’il vécut la douloureuse passion de Jésus et de Marie co-rédemptrice mais également la 

victoire de Jésus et l’extraordinaire foi de son épouse… 

Malgré cette inquiétude qui dut donc le marquer toute sa vie, saint Joseph est resté – ô 

combien - confiant et abandonné à la Providence,  

Chers frères et sœurs,  

Vous le savez, le Pape François a voulu que cette année nous rapproche de St Joseph à 

l’occasion du 150 ème anniversaire de sa proclamation comme saint patron de l’Église 

universelle. 

Comme le dit encore le Catéchisme de l’Eglise
7

, avant l’avènement du Christ, l’Église 

doit passer par une épreuve finale qui ébranlera la foi de nombreux croyants. La 

persécution qui accompagne son pèlerinage sur la terre dévoilera le " mystère d’iniquité " 

sous la forme d’une imposture religieuse apportant aux hommes une solution apparente 

à leurs problèmes au prix de l’apostasie de la vérité. L’imposture religieuse suprême est 

celle de l’Anti-Christ, c’est-à-dire celle d’un pseudo-messianisme où l’homme se glorifie lui-

même à la place de Dieu et de son Messie venu dans la chair. 

L’Église n’entrant dans la gloire du Royaume qu’à travers cette ultime Pâque où elle 

suivra son Seigneur dans sa mort et sa Résurrection. 

Connaissant cette vision prophétique, peut-être nous demandons-nous comme St 

Joseph sans avoir de réponse … c’est pour quand ?  

Qu’il nous aide par conséquent, avec sa chère épouse et avec notre Seigneur, à garder 

l’espérance…  

Que la prophétesse Anne nous aide, quoi qu’il en soit, à continuer de proclamer les 

louanges de Dieu et à parler de Jésus à tous ceux qui attendent la délivrance…  

Que la lumière de la foi ne s’éteigne pas ! Comme ces cierges que vous pourrez garder 

allumés du Sanctus à la communion. 

Christus vincit, Christus regnat, Christus imperat ! même sous les traits d’un petit 

enfant passant des bras de Joseph et Marie à Syméon… et peut-être des nôtres… 

Si tu le permets Seigneur, car tout à l’heure, c’est bien contre toi que nous pourrons 

nous blottir dans nos cœurs par la communion… 

Merci Seigneur ! 

Amen. 

  

 
7 C.E.C n° 175 
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PRIERE UNIVERSELLE 

 

07/02/2021 - année A 

 

 

 

 

Prions pour la Sainte Église de Dieu,  

et plus particulièrement pour notre Pape, les évêques, Mgr Luc Crepy et 

les prêtres.  

Supplions le Seigneur  

de les éclairer de son Esprit Saint  

afin qu’ils puissent s’émerveiller  

des grâces dont ils sont les ministres  

en son Église. 

 

 

Prions pour tous ceux et celles qui gouvernent les nations,  

en particulier notre pays. 

Demandons au Seigneur,  

« Lumière des nations »,  

d’éclairer leurs consciences  

par la splendeur de la vérité révélée. 

Prions aussi pour qu’advienne la plénitude de « la Gloire d’Israël »  

par la reconnaissance de son Incarnation. 

 

 

 

Prions pour tous ceux qui se sont endormis dans la mort. 

Supplions le Seigneur  

de les accueillir dans la Splendeur de Sa Lumière Éternelle  

pour qu’ils reposent dans la Paix de Son Royaume. 

 

 

 

Prions les uns pour les autres. 

Demandons au Seigneur,  

par l’intercession de Saint Joseph et Notre Dame,  

de fortifier en nous  

la lumière de la foi et la persévérance dans l’espérance. 

 

 

 

 


